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En bref : La cohabitation avec un perroquet peut devenir un défi lorsque ses vocalises

perturbent le voisinage. Cet article explore les causes du bruit excessif des perroquets,

propose des stratégies d'éducation et de renforcement positif, et présente des solutions

d'insonorisation et de communication pour maintenir des relations harmonieuses avec les

voisins, tout en assurant le bien-être de l'oiseau. L'acquisition d'un perroquet, créature

exotique et souvent dotée d'une intelligence remarquable, est une source de joie et

d'enrichissement pour de nombreux foyers. Cependant, l'une des réalités de la vie avec ces

oiseaux charismatiques réside dans leur capacité vocale, qui peut parfois s'avérer

envahissante. Un perroquet peut vocaliser à des niveaux sonores atteignant 80 à 90

décibels, soit l'équivalent d'un marteau-piqueur à 7 mètres ou d'un camion en marche.

C'est précisément cette intensité qui transforme une mélodie joyeuse en un motif de

discorde avec le voisinage. Face à ce défi, la compréhension et l'application de

stratégies éprouvées deviennent essentielles pour préserver la paix domestique et les

bonnes relations interpersonnelles. Ce dossier propose une exploration approfondie des

solutions et astuces pour gérer les bruits de votre perroquet, transformant un potentiel

conflit en une occasion de renforcement des liens, aussi bien avec votre compagnon à

plumes qu'avec votre entourage. Pour ceux qui cherchent des ressources et des conseils

pratiques, notre guide complet sur le bien-être aviaire offre des perspectives précieuses.

Pourquoi la vocalisation du perroquet pose-t-elle problème au



voisinage ?

La vocalisation excessive du perroquet est souvent perçue comme une nuisance en raison de

son volume et de sa nature répétitive, impactant directement la qualité de vie des

voisins. Les perroquets, en tant qu'animaux sociaux, communiquent de diverses manières, et

la vocalisation est l'une d'entre elles. Dans leur habitat naturel, leurs cris servent à

localiser leurs congénères, signaler un danger ou affirmer leur territoire. En captivité,

ces instincts persistent. Un cri matinal peut servir à saluer le soleil ou à demander

l'attention, tandis qu'un cri répété l'après-midi peut indiquer l'ennui, la faim, la peur,

ou simplement le désir d'interagir. Le problème réside dans le décalage entre la

perception de l'oiseau et celle des humains, en particulier les voisins. Tandis que

l'oiseau exprime un besoin, l'humain perçoit un bruit. Les nuisances sonores répétées

peuvent entraîner du stress, des troubles du sommeil et une détérioration rapide des

relations de bon voisinage. Des études ont montré que le seuil de tolérance au bruit varie

considérablement d'une personne à l'autre, mais que des bruits supérieurs à 70 dB sur une

période prolongée peuvent être préjudiciables à la santé auditive et psychologique. Les

perroquets de grande taille comme les aras ou les cacatoès peuvent facilement dépasser ces

niveaux, ce qui rend la gestion de leurs vocalises d'autant plus cruciale. Il est

essentiel de comprendre que le perroquet ne crie pas pour déranger, mais pour exprimer un

besoin ou un état émotionnel. Identifier la cause sous-jacente du cri est la première

étape vers une solution durable. Est-il seul ? S'ennuie-t-il ? Est-il stressé par un

élément de son environnement ? Ou est-ce simplement un comportement naturel que l'on doit

apprendre à moduler ? La réponse à ces questions est fondamentale pour adapter les

stratégies d'intervention.

Comment minimiser efficacement les nuisances sonores de votre
perroquet ?

Minimiser les nuisances sonores d'un perroquet passe par une approche holistique combinant

l'enrichissement environnemental, l'éducation comportementale et l'attention aux besoins

fondamentaux de l'oiseau. Tout d'abord, l'enrichissement environnemental est primordial.

Un perroquet qui s'ennuie est un perroquet susceptible de crier. Proposez-lui une variété

de jouets, régulièrement renouvelés, qui stimulent son intelligence et son besoin de

mastication. Des jouets à forager, où l'oiseau doit travailler pour obtenir sa nourriture,

peuvent occuper une part significative de sa journée. Changer l'agencement de la cage et

des perchoirs peut également renouveler son intérêt pour son environnement. Les périodes

d'activité intense, souvent le matin et le soir, doivent être anticipées par des

interactions ciblées et des distractions. Offrir des périodes de jeu supervisé de 30

minutes à une heure, deux à trois fois par jour, peut réduire drastiquement le besoin de

l'oiseau de chercher de l'attention par des cris intempestifs. L'éducation comportementale

repose sur le renforcement positif. Ignorer les cris indésirables et récompenser les

périodes de calme est une technique efficace. Quand votre perroquet crie, ne réagissez pas

immédiatement. Attendez une brève pause (même d'une seconde) dans ses vocalises pour vous



approcher et le récompenser avec une friandise ou une brève interaction. Cette méthode,

appliquée avec consistance sur plusieurs semaines, peut reprogrammer son comportement. À

l'inverse, toute réaction aux cris (même un simple 'chut !') est perçue par l'oiseau comme

une forme d'attention et renforce le comportement indésirable. L'apprentissage du

sifflement ou de quelques mots est également une stratégie positive ; cela lui offre une

alternative au cri pour attirer votre attention. L'entraînement à la voix est une part

importante du dressage, permettant à l'oiseau d'apprendre des sons plus appropriés pour

communiquer. Assurer les besoins fondamentaux de l'oiseau est un autre pilier. Une

alimentation équilibrée, des horaires de sommeil réguliers (environ 10 à 12 heures

d'obscurité complète et de silence par nuit), et un environnement propre et sécurisé

contribuent à son bien-être général et réduisent son stress, souvent source de cris.

L'hydratation est également cruciale ; un perroquet déshydraté peut se sentir mal et

exprimer son inconfort par des vocalises. La température ambiante doit être stable,

idéalement entre 20 et 25°C, et sans courants d'air. Enfin, l'exposition à la lumière

naturelle est essentielle pour la production de vitamine D et la régulation du cycle

circadien. L'emplacement de la cage est stratégique : elle doit être dans une pièce de vie

où l'oiseau peut observer et participer, mais suffisamment en retrait pour ne pas se

sentir constamment en première ligne des activités humaines, ce qui pourrait générer du

stress.

Les aides techniques et aménagements : un investissement pour la
tranquillité L'investissement dans des aides techniques et des
aménagements ciblés peut significativement atténuer la propagation
des bruits du perroquet, offrant ainsi une meilleure qualité de
vie pour tous. L'insonorisation de la pièce où réside l'oiseau est



une solution robuste. Il ne s'agit pas nécessairement de travaux
lourds. L'utilisation de panneaux acoustiques ou de rideaux épais
peut absorber une part substantielle des ondes sonores. Les
doubles fenêtres réduisent également la transmission du son vers
l'extérieur de près de 30 dB. Installer des tapis épais ou de la
moquette, plutôt que des surfaces dures, contribue aussi à
l'absorption du bruit. Des couvertures d'isolation phonique pour
cages, souvent fabriquées en matériaux multicouches comme le
feutre acoustique et la mousse haute densité, peuvent réduire le
niveau sonore de 5 à 10 dB. Ce type de produit, disponible chez
notre partenaire, peut transformer un environnement bruyant en un
espace plus serein. Vous pouvez découvrir des options spécifiques
pour cages en visitant notre sélection de produits pour oiseaux.
Le choix de la cage elle-même joue un rôle non négligeable. Une
cage en métal lourd, avec des barreaux solides, tend à vibrer et à
amplifier moins les sons qu'une cage légère. Des cages de grande
taille offrent plus d'espace à l'oiseau, réduisant le sentiment
d'enfermement et potentiellement le stress qui mène aux cris. Il
est également possible d'utiliser des générateurs de bruit blanc
ou de musique douce pour masquer les sons du perroquet et offrir
un environnement sonore plus agréable pour les voisins. Ces
appareils peuvent être réglés pour diffuser des sons apaisants,
comme le bruit de la pluie ou des vagues, masquant ainsi les
vocalises ponctuelles. Certains propriétaires utilisent des
enceintes connectées pour diffuser de la musique classique ou des
podcasts lorsque l'oiseau est seul, ce qui peut à la fois divertir
le perroquet et masquer ses cris. Cette stratégie peut être
particulièrement efficace pendant les heures de travail, quand
l'oiseau est seul à la maison.

Tableau comparatif des solutions d'atténuation sonore

Type de Solution - Description - Coût estimé (indice 1-5) - Efficacité sur le bruit



(indice 1-5) - Avantages

Inconvénients

Panneaux acoustiques

Plaques murales absorbant les ondes sonores. Faciles à installer. - 3 - 4 - Réduction

notable, esthétique variée - Demande de l'espace mural

Rideaux épais / lourds

Matériaux denses (velours, laine) pour fenêtres et portes. - 2 - 2-3 - Moins cher,

améliore l'isolation thermique - Efficacité limitée pour les sons aigus

Doubles fenêtres

Deux vitrages séparés par une lame d'air ou de gaz. - 5 - 5 - Très haute performance,

améliore l'isolation thermique - Investissement important, installation professionnelle

Tapis / Moquette

Revêtement de sol absorbant les réverbérations. - 2 - 2 - Facile à poser, confort -

Entretien, ne bloque pas le son direct

Couvertures insonorisantes pour cage

Housse spécifique pour cage en matériaux absorbants. - 3 - 3-4 - Ciblée, portable, facile

à utiliser - Ne résout pas la cause du cri, esthétique variable

Générateur de bruit blanc

Appareil produisant un son constant pour masquer d'autres bruits. - 1 - 2 - Solution peu

coûteuse, polyvalent - Ne supprime pas le bruit, juste le masque

Entraînement comportemental

Méthodes de renforcement positif et gestion de l'environnement. - 1 (temps) - 4 - Résout

la cause, améliore le bien-être de l'oiseau - Demande du temps et de la patience

Il est crucial de noter que l'efficacité de ces solutions peut varier en fonction du type

de perroquet, de l'intensité de ses vocalises et de la configuration de l'habitation. Une

combinaison de plusieurs de ces approches offre souvent les meilleurs résultats. Par

exemple, l'installation de panneaux acoustiques dans une pièce couplée à un entraînement

comportemental rigoureux peut réduire les niveaux de bruit de 15 à 20 dB, créant ainsi un

environnement beaucoup plus supportable pour le voisinage. L'objectif est de créer un «

havre de paix » pour l'oiseau, où il se sent en sécurité et stimulé, réduisant ainsi son

besoin de crier par frustration ou ennui.

La communication : clé d'une bonne entente avec le voisinage Une
communication proactive et empathique avec les voisins est souvent
la première et la plus efficace des solutions pour gérer les
nuisances sonores, avant même l'application de toute mesure



technique. Il est recommandé d'aborder le sujet avant même que les
plaintes n'apparaissent. Expliquer d'emblée à vos voisins la
nature de votre animal, sa tendance à vocaliser et les efforts que
vous mettez en ?uvre pour gérer le bruit, peut grandement
désamorcer les tensions. Un simple courrier, une rencontre
conviviale ou une invitation à prendre un café peut initier un
dialogue constructif. Fournir des informations sur l'espèce de
votre perroquet, son comportement naturel et la raison de ses cris
peut aider les voisins à mieux comprendre la situation et à faire
preuve de plus de tolérance. Il est judicieux de convenir avec eux
d'une période de « tolérance » pendant laquelle vous pourrez
travailler sur le problème. Proposez-leur également de vous
alerter directement si le bruit devient vraiment insupportable,
plutôt que de laisser la situation s'envenimer ou qu'ils ne
contactent les autorités. Offrir des solutions pratiques, comme
des boules quies de qualité ou la possibilité de vous contacter en
cas d'absence prolongée, témoigne de votre considération et de
votre bonne foi. La transparence est primordiale : ne minimisez
pas l'impact des cris, mais présentez les mesures concrètes que
vous prenez. Parfois, un petit geste, comme offrir une bouteille
de vin ou un petit présent pour le désagrément occasionné, peut
apaiser les esprits. Une approche proactive et respectueuse peut
transformer un problème potentiel en une opportunité de renforcer
les liens de voisinage. Une excellente ressource pour des astuces
de communication et de gestion des relations se trouve sur notre
portail dédié aux animaux de compagnie.



Quand faut-il consulter un professionnel du comportement aviaire ?

Consulter un professionnel du comportement aviaire devient impératif lorsque les

stratégies d'éducation et les aménagements domestiques ne parviennent pas à réduire les

vocalises excessives, ou si l'oiseau montre des signes de détresse psychologique. Si,

malgré vos efforts constants pendant plusieurs semaines ou mois, votre perroquet continue

de crier de manière incontrôlable, cela peut indiquer un problème comportemental plus

profond ou un souci de santé. Un vétérinaire aviaire peut d'abord écarter toute cause

médicale sous-jacente aux cris (douleur, maladie). Une fois la santé physique confirmée,

un spécialiste du comportement aviaire (éthologue ou éducateur spécialisé) peut évaluer

l'environnement de l'oiseau, son régime alimentaire, son niveau de stimulation, et vos

interactions avec lui. Ce professionnel pourra identifier des déclencheurs spécifiques ou

des schémas comportementaux que vous auriez manqués. Il pourra vous proposer un plan

d'action personnalisé, incluant des techniques de modification du comportement plus

avancées ou des approches spécifiques pour gérer l'anxiété de séparation, l'ennui

chronique ou d'autres problèmes psychologiques chez le perroquet. Leur expertise est

souvent inestimable pour débloquer des situations complexes et prévenir l'abandon de

l'animal. Les honoraires d'une telle consultation peuvent varier de 80 à 200 euros pour

une première séance, mais l'investissement en vaut la peine pour le bien-être de votre

animal et la paix de votre foyer. Certains professionnels proposent des suivis sur

plusieurs mois, garantissant un accompagnement dans la durée.

Questions fréquentes

Mon perroquet crie seulement quand je quitte la pièce, que faire ?

Votre perroquet souffre probablement d'anxiété de séparation. Travaillez sur des exercices



de désensibilisation progressive : quittez la pièce pour de très courtes périodes, puis

allongez-les graduellement. Assurez-vous qu'il ait des jouets et de la nourriture à

disposition pendant votre absence, et ne faites pas de grands au revoir ou de grandes

retrouvailles.

Quelle est la différence entre un cri normal et un cri excessif ?

Un cri normal est souvent ponctuel, lié à un événement précis (arrivée, départ, alerte) et

de durée limitée. Un cri excessif est répétitif, prolongé, sans cause apparente et souvent

à un volume élevé, devenant une nuisance constante.

Le fait de couvrir la cage la nuit aide-t-il à réduire les bruits le matin ?

Oui, couvrir la cage la nuit avec un tissu opaque aide à signaler à votre perroquet qu'il

est temps de dormir, assurant un repos de 10 à 12 heures dans l'obscurité. Cela peut

réduire les vocalises matinales en régulant son cycle circadien et en lui permettant de se

reposer pleinement.

Les perroquets peuvent-ils apprendre à être plus silencieux ?

Oui, les perroquets sont très adaptables et peuvent apprendre à moduler leurs vocalises.

Grâce à l'entraînement par renforcement positif, en ignorant les cris et en récompensant

les périodes de calme ou les vocalises douces, ils peuvent réduire significativement leur

volume et la fréquence de leurs cris. La constance est essentielle.

Y a-t-il des espèces de perroquets naturellement plus bruyantes que d'autres

?

Oui, certaines espèces sont réputées pour être plus bruyantes. Les cacatoès, les aras et

les conures, par exemple, ont des vocalises puissantes et aiguës, tandis que d'autres

comme les perruches ondulées ou les gris du Gabon peuvent être plus discrets, bien que

tout oiseau puisse crier en cas de besoin ou de stress. Ce contenu a été rédigé avec

l'assistance d'une intelligence artificielle et relu par un humain. Certains liens de cet

article sont des liens affiliés : nous pouvons percevoir une commission, sans surcoût pour

vous.

En résumé > L'essentiel : privilégiez une solution fiable, adaptée
à votre oiseau et suivie dans le temps.

« Pour passer à l'action, vous pouvez trouver notre solution chez notre partenaire. »

Source : https://www.le-comptoir-des-perroquets.fr/blog/gerer-les-bruits-du-perroquet-solutions-et-astuces-pour-une-


